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MAISONS A LOUERü L ••• jpi•Ml CANADIENNE.CHANSONS DE LA FRANCE Une RÉSIDENCE en brique, contenant 
10 appartements, avec remises et jardin, 
No. 152 rue Dalliousie ; loyer, $10 par mois.

Dn MAGASIN et RESIDENCE, No 170 
rom dos rues Dalliousie et Water : loyer, $12
|0|>

(Paroles françaises et anglaises) 

ACCOMPAGNEMENT POUR PIANO 

Très bien relié en drap bleu et or - 
en brochure, prix $1.00

BUREAU DÉ POSTE 
D'OTTAWA. Chemin do fer Canadien du 

l’itellliiueUO doz. de Haches, F. X. MICHAUD,-Prix $1.50 J. Brewer,
E NE A NT El 11

148 RUE SPARKS 143.

our plus ample information, s'adresser à 
Madame II. PINARD.

81 rue Water.

TAFLFAU in-é- ' quant l'henro de 
depart des Malles.

IS79—Arrangements d’hiver—1.S70.

l’arrivee et du
Soumissious pour matériel roulant

SOMMAIRE LIBRAIRE AN DEMANDE des soumissions pour la 
V/ fourniture du matériel roulant, <pii doit 
être livré sur la ligue du chemin de 
Paoitlqne, dans lo coûts des qua 
prochaines. Les entrepreneurs «l« 
gager il fournir chaque année :

20 locomotives

Où voulez-vous aller — L’ange-gardien — 
Quand tu chantes—La première feuille— 
L etranger—Cantique de No*d—Sérénade— 
Chanson de Forti 
Roi !—La valse d 
soupirs—Rendez-moi ma patri 
—Le lac—Adieu, belle Franc 
déliés—Une fleur pour réponse—Le Toréador 
—Le soleil de ma Bretagne—Ta voix—La 

7 oo fauvette du canton— Non, monseigneur— 
7 oo Oui, monseigneur—Si vous me régi 
' 2{ Les cheveux blonds—Si loin !^Lo dépar 

marinier—Mon âme à Dieu, mon cœur à 
—Espère—David chantant devant Saül— 

(o Bonheur caché—La répi 
2 oo Ave Maria—Le carillon du verre — L'avril 

est là—Brunette—Le petit mousse noir—La 
ion d’un père— La bouquetière 
Huit ans — Les fleurs animéi

FABRIQUÉES AVEC

MMCIlAMMiiCUDélivrée.
tre années 
evronl s’en-

Livres d’histoire, de pr iè
res- d'école,

unio—O Richard ! O mon 
Le pont des

Ottawa, 11 juillet 1879.

e—La madone 
Les b iron- P. LARMONTH, Al)

Le meilleur Acier de Firth, IG wagons de première classe, ou wagons- 
lit, selon que pourra l’exiger le département 

20 wagons de seconde classe.
3 wagons d’express ou de bagage.
.1 wagons de pu te et wagons fumoirs. 

MO wagons de fret couverts.
100 wagons do fret décou\ 

b la
2 charrues à neige.
2 charrues en saillie.

40 wagons d’équipe.
Le tout devra être mamtfaclun 

Puissance ilu Canada cl livré sur h 
du chemin de fer du Pacitique, à 
ham ou dans lu province de Manitoba 

Eu s'adressant au I

ROMANS IN PRESSANTS. Conmtablo et’nyron t^généi *al 
Syndic officiel pour le comte de C ir 

lelon cl la cite d'Ottawa.
AGENT POUR

ie d’assurance contre le leu

Magasin PopulaireProvinces Maritimes-. 
Ouest.-Kingston. T
F.-U., vid Ogdensburg 
Partie Ouest des E.-U 
Gué de New-York.-... 
Kcmptville, etc.........

"fill Lower, 
Metcalfe, Russell, etc 
Pembroke. Renfrew. . 
A-diton.St’ville,
Perth, Sm
"■'and Point, Ampnor 
Pristol, Clarendon 
Poll's Corners,

Objets de piete, de fantai
sie, images, etc, etc.

8 00
8 00 DK

toi(0 
4 40

La rompagnif 
•• Western."

La compagnie d’assurance ■
La com.ingnic d'assurance “ Lancashire." 
La compagnie d'assurance -• Sur lar i l.f* 
La ligii" de steamers ** Anchor."

Bureau. 101 rue Sparks, (Ml au a.
Ottawa, 18 noât 1879.

y age de la voit2 charrues pour le dKara lonse du bon Dieu -

F. i MICHAUD,EXCELLENitS sous iou^LES RÂPPûflTS

il ANN JL CBE.

18 w’ 2 oo 
....... 2 00

10 30 ... 
P.M. fi Oo 
2 Oli 7 30 
2 O'7 30

a."m. « ri) 
10 3<) 7 30

bénédicti

Quand de la nuit—Veux-tu mon nom ? —La 
jardinière du roi—Laisscz-moi l’aimer—Je 
suis Lazzarone—Medjé—Mourir pour 1a pa- 

imnéenne—Le chant du départ— 
Toujours seul ! ou le *• Masque de fer ’’—La 
fête du ciel—Pauvre fleur? pauvre femme !— 
Le d -part des hirondelles—Sisea l’Albanaise 
—Sous l’ormeau—La Marseillaise —La /An
gara—Partant pour la Syrie—Pierre l’her-

A vendre seulement par
R. MORGAN.

28, rue dé là Fabrique 
Agent de gros pour l'Editeur

; dans la 
c parcours 
Fort Wil- COIN DES RUES DE

laRKLIEIR IT REtilÆlIR.Hull...
lureau <lc V 

en chef, à Ottawa, le ou apres le l 
île mars prochain, on 

oillcations

1/LU LISE ET JCIIMBl RI,Ai»,auteurT. RAJOTTE,
Synciio Officiel

Pour le comté de Carleton et fa vide 
d'Ottawa, Comptable et Collect car. 

Bureau :-64 rue Wellington, Ottawa 
Ottawa, 14 août 1879.

Aylmer. Hard ley, etc 
Bas de la rivière Otl

Livres de eontplOM de toute on* 
l»eee el de Ion le dimension, 

cahiers pour le** «’olrs, 
etc., etc., ele.

Vieux livres el muHlque relies 
avec golîl et a de*

PRIX THI S MODLItl S.

Une^visite est sollicitée.

pourra obtenir les 
cl autres détails 

igné recevra les soumissions jus- 
Dl, le premier jour de JUILLET

Gatineau..
Edinburgh.........

Y. les Lundi et Mardi 
Malle Anglaise, via 

Halifax, le jeudi 
Malle Anglaise, sac sup- 

plé' tentai re

OTTAWAOttawa, 13 août 1879. sins, les s pi

qu’à .1 Kl il 
prochain

M Richaud a toujours un assortiment des 
plus variés et des plus complets qu’il olfre 
aux prix les plus raisonnables.Par ordre,

F. BRAUN 
Secrétaire Oltawa, 20 octobre 1879.y»YEK VOIR SOLIDE Déjuirlnment des chemins de 

fer et canaux.
( Itlavx a. 7 lévrir IDEMET UE1IEVT.Toutea lettres enrégistrées doivent! être'mise à la 

poste une demi-heure d’avance. Québec, 2f janvier 1880 Etablissement Caledonia1880

5e ANNÉE

L’ALBllM DES FARILLES
(Remplaçant le Foyer Domestique,)

REVUE LITTERAIRE HISTORIQUE ARTISliüUE 
ET BIOGRAPHIQUE

J’espère sans contredit posséder actu
ellement l'assortiment le plus élégant 
et le plus complet de mobiliers de 
chambre à coucher en noyer noir, de 
tous les patrons et de tous les prix. 
Ne manquez pas d’examiner ces mar
chandises chez

Bureau ouvert depuis 8^h. A.M., ju&ju'à R h. P M.
Bureau ou lés Mandats sur In foste, c^esiTdtfi uis 
' heures A.M.. iusou’à 4 heures P.M.. chaque

BAKER. ailrerfe Prune
nom mmmi,r. m ii iRiiLF. X. MICHAUD, DKtiK.4IS8.UiB. NETTOVAIiES3 et 35 Hue DUKE.

CIIAVIIIÊRES.
informer scs nombreux amis et li 

bile, en général, qu’il a transporté son cti
dé epu-

G. P.
Ottawa. 24 Nov. 187t) Machine a tattre les TapisMAIUIIR III Ijl'AIITIKIl II Y, (Mal “ II,"

upé par J. < ias-uly, ou il tiendra 
un approvisionnement de

6 septembre 1879.
9HH (JOAILLIER alias N AVIONci-devant occ 

constamment
(l'/.v-ii-nv le quai de la Heine.)Alex. Mortimer.seEeœims:..

( i Hi in <iv hr Intmoloiiial,

/~(ktte ‘Revue, spécialement destinée aux 
vV Familles, renferme 48 pages de matières 
à lire, double colonne, comprenant des Ré
cits, Voyages, Causeries, Littérature, etc., 
etc , et elle parait le 1er de chaque mois.

Cette publication est particulièrement des- 
i a propager la bonne lecture au sein des 

familles datholiques, et elle est rédigée par 
les principales plumes canadiennes du pays, 
en vue d’éclairer et de plaire tout à la fois, 
par une série de travaux littéraires inédits et 
très variés.
Un Morceau «le HIuHiquecliaqiie 

Mois
Le prix de l’abonnement est de $2.00 par 

année, payable invariablement d’avance, ou 
clans les trente jours qui 
d'abonnement.

ne se fractionne pus : il 
ec l’anuée. Sur lemande, on 

expédie une des dernières livraisons de 
V Album des Familles, pour échantillon.

Dans les villes, on peut s’abonner chez les 
Agents spéciaux, ou par lettre adressée à M. 
l’Administrateur de VAlbum des Familles, à 
Ottawa.

Viandes de toutes sortes Wellington ot Bridge, l/u/l

•igares de pr< 
u classe Che\

Habillements de messieurs teints clair ou 
foncé pourPapeterie, Reliure, Manufacture de livres 

de comptes, Gravure sur pierre et sur cuivre.

IMPRIMERIE.

O. *%7. ODR.X03ESr.iI>,
Directeur du departement lithographique. 
Ordres exécutés avec promptitude et de la 

manière la plus soignée.

HANS I.A MKII.I.KI'IIE CONDITION. Brandies el i 
table du premier 
de toutes sortes à volonté.

Les personnes qui visitent Bull en tou 
risles ou

le confort désirable 
19 février 188(1.

omier choix, et 
vaux et voiluresJ. ERRATT UNE PIASTRE.

Gants, Nattes, Robes, etc., nettoyés.

UN HON TAILLEUR

Reconnaissant du l’encouragement libéral 
le passé, il 

onlinueront
son nouvel établissement

<|U il a reçu par 
pratiques lui i

Ottawa, Il Nov., 1879

ARRANGEMENTS D’HIVER. espore que ses 
leur patronageMnifiwln «le Meuble* «lu' I*hImI*.

3-1 Rue Rideau. r affaires, feront bien de d us
ités Irouvcmiii toutcet hôtel,COMMENÇANT LE 17 KOV. 1879.

FL y a, tous les jours, des trains expiess, à 
JL parcours total, pour les voyageurs, (les 
Dimanches exu-.yus), aux hautes suivantes :
Parlant «le lu Pointe-Lé vis........

•• Rivière-<lu-Loup~
Arrivant à Trois Pistoles 

“ Rimouski.......

“ Dalliousie.
•• Bathurst..
*' Newcastle.

M< ..eten...

» Halifax....

Est attaché à r«‘lablissem<'til pour le 
pressage.

BUREAU : fiü, RUE WELLINGTON.i ïi V IM l il INi:Alex. MORTIMKli
194, 1911 et 19(1 Hue'SPARKS.

Oluiwa, 22 juillet 1879.

CELEBRES

Biere et Porter
8.15 A.M 
1.411 l'M FRASER ET VIAUFRANÇAISE

SEÜ4.E MAISON A OTTAWA
:riiotoKra pli 1 < vio2.0 Ottawa, 9 avril 1880. 3 msuivent la demand*

4.25 140 Rue Sjuirks,li.'llton 9.15 L’abonnement
9.55 Merveilleuse invention.

LITHQGRAM PATENTÉ DE JACOB
L'12.00 A.M. DAWES «fit Cie.

LACHINE.
trouvera toujours un assortiment de■ autrefois JARVIS)

1.42 VianJe préparée de première qualité13 PHOTOGRAPHIES leur $15 00 
9.25 B revoie le 16 juillet 1879.

TEMPS, ARGENT ET TRAVAIL DE SAUVÉE

10 impressions à la minute

•s, rouleaux, tampon 
sont inutiles. Le procédé est 
enfant peut le travailler.

Indispensable pour Syndics ofliciels, Avo
cats, Architectes, Géomètres, Banquiers,

Ces appareils sont «le la dimension îles 
caries postales, des billets, des lettres et pa
liers d'affaires, et coûtent respectivement 

$2.50, $5, $7, et $9.
J. M. JACOB,

457 rue Saint-Paul, Montréal.
KN VENTE CHEZ

Jamos Hope ot Oio
Agents a Ottawa 

Ottawa, 20 août 1879

Fà rendue à des /n i.r modérés.

Dindes désossées, Volailles rôties, Languor 
p« •* ‘.s et mariners, Saucisse de Boulogne
Lard salé, etc., etc.

i. COIJ UC MLLE,
C'irrv, du marché By, Nos. I \ et 10.

f ftlawa, 24 janvier 1880

......... 1.40 P.M.
Halifax restent

DDK HLA el IIKI 0MIK« In pomme ft l‘or«lliiiif r<> 
et en bouteille*, an bu

184, HUE I>U CANAL,
Vis-à-vis 

Bate 4 Cie.
Stir Toutes les commandes l'eçoivenl 

une attention immédiate.

en (AllaiIle*

Les trains de Saint-Jean a 
à Mcnclou chaque dimanche 

Les bains <jui partent de Halifax, 1.14 p.m. 
et de Saint-Jean à 5.05 p.m,, le samedi, res- 
i«mt à Canqibellton le dimanche.

Pour renseignements relatifs aux prix de 
passage, billets, tarif du fret, heures de dé
part, etc., s'adre

Propriétaire*\
Au-dessus «b Ottawa, 3 déc., 187Uii moyen de Faire de Tancent

L’administration do .'Album des Familles 
accorde une commission de 1b par cent aux 
personnes qui se chargent, dans les cam 
gnes, de lui obtenir de nouveaux a boni 
Dans ce cas, ces personnes n’auront à nous 
adresser que $1.80 pour chaque abonné ainsi 
obtenu, par lettre enregistrée, avec les noms 
et adresses des dits abonnés, auxquels nou* 
adresserons directement V Album des Familles, 
chaque mois.

Ottawa, le 20 janvier 1880.

le magasin de gros de C. ’I «restions à .a fois

Win HDWE.
ti»3, RUE CUMItEQLAND.

s ou batteries 
si simple qu’un

POU H VOTRE

fapier, Articles de Bureau
ET D’ECOLE,

J. POCKLINGTON, Marchands el a IV MAtitWmUE ASSORTI ill K VTCA PT. McCUAlG,
Rue Sparks, Oltawa. Peintre. Doreur, Vitrier, 

Tapissier, etc-
Ottawa, 27 novembre 1879.

U. POTTING ER,
Surinlendant-en-chef. l'aicncc. l*or<-elln«N Verr«‘rle et

liMUipCNLa. A. Olivier
Imporlulour et marchand «le

BON THE BD JAPON HT mmei Hs : A TRES-I1AS 1-KlX.AVOCAT. Livres il’Histoire, «le Prières, 
etc., etc.,

Tapisseries et de debors. Epargnez votre urgent’ en venant voir nos 
marchttii disos.Bureau.—Kucoignure «les rues Rideau et 

Sussex, Block d’Kgleson, Ottawa, Ont.

wm-ARGENT A PRr,TER.-m
POUR J. Conrsolle & €ie., •e, huile, vitres, n 

, 22 octobre, 1879
Pointur
Ottawa

nasties, veri DONNEZ VOS COMMANDES A
«lu Charbon Cànudienno non-l'Jxplo- 
contins le gallon, Mesure Ivii-éiuai.e.

Hui,'■30 CENTS LA LIVRE 1/rnHPigne du livre el-dessusGIBIER ET POISSON.Solliciteurs de Brevets d?Invention, 
Dessins de Fabrique, Marges 

de Commerce et de Bois. 
Agences et ( orrespom 

Unis, en.Angleterre et e

Ottawa, 23 juin 1879 Napoléon A miette CHATF1ELDCH tZ
N. B.—Toujours ni mains, toute 

sorte île Jouets d’enfants et autres 
objets île fantaisie, le tout à très-bas

DR. A. ROBILLARD, 82, RIE RIIIK11I.BAHBIEH OOIFFËLH,

No. 2554 HUE WELLINGTON, 
VIS-A-VIS

L’Hotcl “ lloyal Exchange."
/^(IGARES, Tabac ei Pipes de première 
X_V qualité constamment en mains.

Ottawa, 26 Déc. 1879,

I’Ami Moïse à son/ vN trouvera toujours 
‘ / Magasin, au Marché

même que son représentant dans U 
Wellington, avec un app 

ment complet «le Poissons et de 1 
toutes sortes, qu’il vend comme jar le pussi 
à «les prix très réduits.

STROUD FRERES dants aux Etats* 
n France.

neuf du QuarliiCHIRURGIEN, OCULISTE ET AURISTE.

l’üfii\e mwmBy, de 
Marché rovisionne- 

Gibiers d»J. COÜRSOLLE & Cie., ’ Attention spe 
maladie

cia«e donnée au traitement des 
s des veux et des oreilles.

Bureau de santé : En arrière de Vllôlel-dc- 
Ville.

45, Rue Rideau
ET A MONTREAL

[K^| OSGROVK et P E ARSON, Avocats, No- 1VA. taires, etc., etc. Bureau—Vis-à-vis 
Russell House, Olluw 
de Gibson, confiseur. 
ta^Argen* 4 prAl««r

Chambre Victoria, 
Vis-à-vis le bureau des Brevets, 

OTTAWA,

La collection complete de Y Opinio 
b tique, non reliée, est en vente à ce b

$30.00
moïse upointe.( )NT.On approvisionne le commerce. 

Ottaw a, 13 mai, 1880,
sur propriiités /onciéres.PrixB. P.—Boite 68. Ottawa, 26 Déc. 1879Heures du Bureau de 9 à 4

faux pas, s’abattit, et le cocher ju
rant, maugréant, frappant la bête 
exténuée de la lanière et du man
che du fouet, perdit plus d’un 
quart d’heure à la remettre sur 
pied. Encore la malheureuse ha
ridelle, allamée d fourbue, ne ii t- 
elle que se traîner entre ses bran
cards, tandis que Je banquier se 
demandait quel drame terrible se 
jouait en ce moment dans sa mai-

rade ivre-mort à son taudis de la 
rue Saint-Ktienne-du-Mont.

me demandez si j’ai l’usage de 
mes membres.... Vous me prouvez 
que je, ne puis vous abandonner 
et vous voulez savoir si je vous 
reste.... c’est lâche î c’est infâme ! 
mais il y a une chose que vous 
oubliez de prévoir.... Si en quit
tant le caboulot de la Macaque, 
j’écrivais à mon père pour le pré
venir de se tenir sur ses gardes, 
et au commissaire de police pour 
vous dénoncer ?

camarade ou espion.... Nous t’a
vons montré nos cartes, tâche de 
jouer notre jeu.... d’ailleurs, réflé
chis à ceci, flâneur naïf, si tu nous 
refuses ton aide dont nous nous 
passerons admirablement bien, 
nous agirons quand même à nos 
risques et périls.... Si la chose ré
ussit, le magot nous reste et nous 
n’en faisons que deux parts....

—Soit ! mais si vous échouez, si 
l'on vous arrête ?

—Nous avons la ressource de 
faire abaisser notre peine d’un de
gré en dénonçant notre complice, 
articles 62 et 63.

— Et ce complice ?
—Ce sera toi, le G rêveur.
—Moi ! moi qui refuse de vous 

seconder1
—Toi qui nous a révélé quelle 

parenté te lie à M. Be lie forge, toi 
qui nous a fait une description si 
exacte de l’hôtel que nous y irions 
sans lanterne, en pleine nuit.... 
toi qui nous as monté le coup, et 
qui ne fuiras pas à cette heure !

L’ivresse abattait déjà le Grè- 
veur, ces dernières paroles le ter
rifièrent.

—Vous me perdez ! dit-il, vous

les êtres de l’hôtel et nous guider 
dans nos recherches....

—Complice d’un vol, ou vo
leur....

—C’est bien différent devant la

FEUILLETON 1er ta misère, nous ne pouvons 
rien pour toi.

—Satisfait de mon sort ! moi !37 XVI
répéta le Grèveur, moi qui ai fait 
mes preuves, moi qui travaille à 
peine deux jours par semaine et justice, lis le Code, mon petit, ar- 
qui emploie les autres à prêcher tide 59 du Code pénal, 
la ligue contre le capital, et la — Tu nous guides, nous agis- 
haine contre les patrons ! Moi qui sons, repi it Populus ; le partage - 
ai versé dans vos mains la der- fait par tiers.... et chaque tiers 
nière somme d’argent arrachée à équivaut à une fortune....

—Et si l’on nous découvre....

1,A CHAÎNE RIVÉE

5 A
Quand monsieur Belleforge, 

plus effrayé qu’il m* voulait le 
paraîtra devant la Faraude, se jeta 
dans la voiture, il resta un mo
ment étourdi comme un homme 
frappé d’un coup violent.

Il ne pouvait douter de la fran
chise de cette femme. Sa con
science réveillée par la reconnais
sance et l’amour maternel prenait 
en ce moment parti contre l'hom
me qui avait vendu son enfant à 
Si-Sol, pour protéger le sauveur 
de Cancrelat.

De quelle nature pouvait être 
le danger qui menaçait le ban
quier ? Quel misérable s’attaquait 

Populus reprit l’entretien d’une à sa maison ? Si la Faraude était 
façon caressante, la Tronche étouf- si complètement au courant de ce 
fa les remords du malheureux, et qui se passait, évidemment le 
sans avoir une conscience absohv Grèveur faisait partie du complot, 
de ce qu’il promettait et du piège La fièvre dévorait Belleforge ; 
qui lui était tendu, le Grèveur il se penchait à la portière pour 
écrivit sous la dictée de la Tron- reconnaître les rues qu’il traver- 
che quatre lignes qu’il signa et sait et s’assurer qu’il approchait 
que l’ancien forçat renferma en-, du terme de sa course, 
suite soigneusement dan son por- Deux heures sonnaient à l’hor- 
tefeuille crasseux. j loge du Louvre quand la voiture

Une heure plus tard la Tronche j en traversa la grande cour. Au 
et Populus ramenaient leur cama-l même moment le cheval fit un

PAR

RAOUL DE N A VERY

mon père....
—La dernière si tu le veux bien Quand Belleforge se trouva à 

quelques pas de chez lui, il des
cendit afin de ne donner l’éveil à 
personne par l’arrêt d’une voiture 
devant l’hôtel, il sonna, la porte 
tourna doucement sur ses gonds.

Belleforge trouva la cour dé
serte et paisible. Il traversa l’an
tichambre où un laquais dormait 
tranquillement ; l’aspect général 
des lieux indiquait que l’ordre ac
coutumé régnait dans sa demeure.

Le valet de chambre accourut

Ibuite.) Ce fut au tour de Populus et de 
la Tronche à blêmir.

Mais le Grèveur venait d’user 
sa dernière énergie, les vapeurs 
d’une lourde ivresse envahissaient 
son cerveau, son regard devenait 
vague, ses doigts traçaient sur la 
table des caractères bizarres, il 
s’attendrissait sur lui-méme et 
n’était pas loin de pleurer.

—On ne nous découvrira pas.... 
d’ailleurs tiens-tu à la France, 
toi.... moi pas ! Je deviendrais vo
lontiers citoyen libre de la libre 
Amérique.—Bois encore, le Grè
veur.... On gagne si vite le Havre, 
du Havre en Angleterre, un saut 
de marsouin ; et après la richesse, 
sans compter la possession d’une

—Nous en avons assez de sang- 
du peuple et du prolétaire 

l’ouvrier établisse la 
et ça demande des

—Oui, vous y revenez.... et le 
bagne, la Tronche, y songes-tu ?

—J’en reviens, répondit cyni
quement le forçat.

—Tout ça, c’est pas des raisons 
fit Populus ; d’abord, le Grèveur, 
tu ne risquerais rien, par la rai
son que tu ne volerais rien....

—Toujours le même raisonne-1 honorabilité que personne ne vous 
ment. ! dispute.... On laisse pousser des

—Non, un autre, il ne faut pas favoris, on étrangle sa prononcia- 
de raisonnement ayant servi.... tu tion, on boit de 1 ale, et tout est 
ne risquerais rien, pour cette rai- dit ! Tu ne bois plus, Grèveur I 
son que tu n’agirais pas.... On est —Je crois bien, je suis ivre,
brave ou on est trembleur, c’est —Vois-tu double ?
une affaire de tempérament.... tu —Je vois deux fiers coquins,
es trembleur, nous, nous sommes toujours, 
braves... La besogne nous regar- —Et tu les renies, Judas ?
derait. — Les portes à ouvrir, les —On peut se quitter sans se me perdez !
serrures à forcer, voilà notre af- trahir 
faire, tu devrais seulement nous 
fournir des renseignements sur

sues
sans que 
concurrence 
vivres ! ça voudrait des rentes 
Trop de flemme à la clef, 

grise-toi d’absinthe et 
ta femme de coups, tu n’es bon 
qu’à ça. La Tronche dont la Sor
bonne vaut mieux que le pied t’a 
tenu un discours limpide. Je l’ai 
compris comme une page de jour
nal écrite p»r un pur. Il t’a dit : 
La nature t’a rendu le fils d’un 
père millionnaire, mange ton plat 
de lentilles si tu ne peux t’asseoir 
à table ! prend les miettes du fes
tin si tu ne reçois pas ta part de 
gâteau. Ou bien si, dupe des sen
timents de la famille et satisfait 
de ton sort, tn te résignes à vivre 
dans un bouge en voyant tes en
fants mourir de faim, cesse d’éta-

mon
rouevieux

et Belleforge respira longuement 
en voyant la bonne vieille figure 
du serviteur, placide comme à son 
ordinaire.

[A suivre).—Es-tu avec nous ou contre
—Non point, mon fiston ! tout nous ? 

l’un ou tout l’autre, traite ou ami, —Vous me garrottez et vous

?
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